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 LE PARADIS : LA DEMEURE ÉTERNELLE 

DES CROYANTS
Chers musulmans !
La vie sur terre est éphémère, elle prendra fin un jour. Lorsque le délai qui nous est accordé ici-bas sera terminé, notre vie éternelle débutera. À partir de ce moment, 
nous irons dans l’une des deux demeures suivantes : soit le paradis débordant de bénédictions et de grâces infinies ; soit l'enfer, le royaume des tourments. L'ultime désir du croyant, ce pour quoi il œuvre sans relâche, est l'espoir d'obtenir la satisfaction d'Allah (s.w.t) et ainsi d'entrer au Paradis.

Chers croyants !
Le paradis est le royaume de la paix où les croyants se verront accorder des bénédictions et des grâces inimaginables que personne n’a ni vu ni entendu. C'est la demeure de la sérénité et de la tranquillité qui sera offerte à ceux parmi nous qui surmontent patiemment les épreuves terrestres. C'est la résidence du bonheur où nous rencontrerons notre Prophète (s.a.s.) ainsi que les fidèles serviteurs d'Allah, les martyrs et les justes.

Très chers musulmans !
Dans le verset que j'ai lu au début de mon sermon, notre Seigneur Tout-Puissant dit : « Ceux qui croient et qui accomplissent de bonnes actions auront pour résidence les Jardins du « Firdaws, » (le paradis), où ils demeureront éternellement, sans désirer aucun changement. »”
 Oui, le paradis est la promesse que notre Seigneur Allah nous fait à nous, les croyants. 

Comme l'a dit notre Prophète (s.a.s.) : « Quiconque croit et accepte (de tout cœur) Allah comme Seigneur, l’Islam comme religion et Muhammad (s.a.s.)  comme prophète entrera définitivement au paradis. »
 Ceux qui augmentent leur foi par les adorations et ornent leur vie de bonnes mœurs ceux-là atteindront le Paradis grâce à la miséricorde d'Allah (s.w.t). Les croyants qui disent la vérité en toutes circonstances, tiennent leurs promesses, respectent le dépôt, protègent leur chasteté, évitent les choses interdites et restent à l'écart du mal seront bénis par des présents dans le paradis. Les croyants qui ont fait prévaloir l’amour sur la colère, la paix sur l’hostilité et le bien sur le mal vivront dans les demeures du paradis. Les croyants qui font rire les nécessiteux par leur générosité, qui réparent les cœurs brisés par leur miséricorde et qui donnent la paix à ceux qui les entourent par une parole et un sourire doux seront récompensés par les bénédictions du paradis.
Honorables croyants !
Le chemin qui mène au paradis passe tantôt par le cœur d'un pauvre, tantôt par la joie d'un orphelin, tantôt par les invocations d'un opprimé. Parfois, il passe par le gré de nos parents, de notre conjoint, de nos enfants, de nos proches ou de nos voisins. Parfois arroser une plante ou bien faire preuve de compassion envers un animal peuvent nous faire entre au Paradis. C’est pourquoi aucune bonne action ne doit être sous-estimée. 
Parfois la clé du paradis se trouve dans le fait de pardonner les erreurs commises à notre égard ou bien le camouflage des défauts des autres. Et parfois encore, le chemin du Paradis est la salutation qui lie la langue d’un croyant au cœur d’un autre croyant. Parcourons donc ce chemin avec patience et détermination !

Mes chers frères et sœurs !

Alhamdulillah, puisqu'il y a un paradis, alors les difficultés de notre vie ne sont pas vaines. Puisqu'il y a un paradis, chaque épreuve a une récompense éternelle. Puisqu'il y a un paradis, ceux qui pleurent dans ce monde éphémère riront pour l'éternité. Heureux ceux qui entreront au paradis avec la satisfaction de leur Créateur et eux-mêmes satisfaits du Créateur. Heureux ceux qui courent vers le paradis préparé pour ceux qui ont évité de désobéir à leur Seigneur dans ce bas monde.

Je termine mon sermon par l’invocation suivante du Prophète (s.a.s.):                                                           اَللَّهُمَّ إِنِّى أَسْأَلُكَ الْجَنَّةَ وَمَا قَرَّبَ إِلَيْهَا مِنْ قَوْلٍ أَوْ عَمَلٍ     « Ô Allah! Je te demande le Paradis ainsi que les paroles et les actes qui me rapprocheront de celui-ci. »
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